
’ONU a décidé d’organiser en Afri que du Sud, à Johannesbourg, le prochain sommet de la Te rre ,

prévu en 2002.

Dans la pers p e c t i ve d’influer sur ce grand événement inte rnational, le monde francophone de l’ErE

tiendra à Paris en novembre 2001 Planet’ErE II, succédant au forum Planet’ErE I de Montréal

en 1997.

P l a n et’ErE I fut l’occasion pour le monde de l’ErE francophone de se situer, c’est - à - d i re de ga ra n-

tir son identité commune tout en révélant une diversité de démarches pédagogiques. Planet’ErE

II sera plus axé sur la mobilisation des acteurs de l’ErE, que j’espère plus sociale et surtout plus

politique. Il s’agira de proposer des stratégies pour que la société tout entière soit en éducation

environnementale continue. Il ne faudrait pas que l’ErE demeure trop confinée à un cadre sco-

laire ou parascolaire, à un public d’enfants, à un rôle d’observation admirative de la nature…

En effet, les événements vécus ces dernières semaines nous interpellent par leur degré de gravité

et d’urgence. Je citerai à titre d’exemples :

• au niveau gl o b a l : 800 millions d’êtres humains souff rant de la faim, un milliard et demi

sans accès à l’eau potable, les conséquences annoncées et déjà visibles (catastrophes naturelles,

inondations…) du réchauffement de la planète, les gaspillages alimentaires des pays du nord,

les pénuries dans les pays du sud, l’échec de la confé rence de La H aye sur la réduction des ga z

à effet de serre, le recul de la biodiversité… ;

• au niveau plus local : les ri s ques liés aux GSM, le re n c h é rissement du prix des carburants et

la qu e stion des tra n s p o rts ro u t i e rs, le reta rd en matière d’épuration des eaux usées, les inciné-

ra te u rs, les aéro p o rts, la re c rudescence des maladies allerg i ques (dues, entre autres à la pollu-

tion indoor), les inondations (liées à l’urbanisation) la ge stion des déchets radioactifs, la dégra-

dation de la qu a l i té de nos aliments, le naufra ge d’un chimiqu i e r, l’Ievoli Sun, après celui du

p é t rolier Eri ka …

On consta te, en outre, un net décalage entre les discours publics ou pri vés re l a t i vement « p ro - e nv i-

ro n n e m e n ta u x » et les comp o rtements individuels comme les options économiques et politiqu e s

c o n c rè tes de nos diri geants. Ceux-ci ne sont gé n é ralement pas cohérents avec les principes accep-

tés de prévention et de précaution au nom d’idéaux théoriquement partagés d’équité, de solida-

rité, de responsabilité.

Il est donc plus que temps pour les acteurs traditionnels de l’ErE de s’organiser et de s’adapter

afin de toucher tous les publics : associatifs, institutionnels, d’entreprises, des médias, des uni-

versités et de ne plus se limiter trop exclusivement au milieu scolaire formel. Car l’ErE concer-

ne chacun d’entre nous, quels que soient l’âge, la condition, la formation, la fonction.

Ne perdons pas de vue dès lors qu’une vé ri table ErE repose, notamment, sur les trois cri t è res suiva n t s :

1. re n fo rcer la capacité d’analyse et de comp réhension des qu e stions env i ro n n e m e n tales (avec un

décloisonnement des disciplines du savoir et une approche plus systémique) ;

2. développer un esprit cri-

tique réel, prenant en compte

les conflits d’inté rêts, les

enjeux contra d i c to i res, les ra p-

p o rts de pouvo i r, les dive r-

gences scientifi ques, les oppo-

sitions de personnes ou de

groupes… ;

3. pro m o u voir l’enga ge m e n t

s o c i o - p o l i t i que, d’abord au sein

du milieu local et de sa com-

m u n a u té de vie, dans un souci

de participation éco-citoye n n e

mais aussi en fonction d’un

d roit d’initiative et de contrô l e .

P ro fi tant de cet édito rial, j’a-

d resse à tous les lecte u rs de

SY M B I O S E S, mes meilleurs vœux

pour eux-mêmes, pour leurs

proches et pour l’ErE !

Prof. Louis Goffin
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Promouvoir l’engagement dans un souci de participation écocitoyenne


